
LES ÉVÊQUES DOMINICAINS AUX ÉTATS-UNIS

travaux dans l'Ouest, son zèle pour la religion, les emplois
éminents qu'il avait occupés dans son Ordre dont il avait été
nommé Provincial, l'indiquaient pour cette haute position.
Sans doute, l'Ordre de Saint Dominique y devait perdre un
membre précieux, mais il se consolait de cette perte en pen-
sant que les services du bon religieux pour la gloire de Dieu

s'agrandiraient dans le champ qui lui serait confié. Il fut

donc consacré dans la cathédrale de Bardstown, le 14 sep-
tembre 1838. Il avait désiré recevoir cette consécration des

mains du Vénérable Monseigneur Flaget, mais les infirmités
de celui-ci lui permirent seulement d'assister à cette cérémo-
nie. Monseigneur Rosati le remplaça, assisté par Messei-
gneurs Bruté, David et Chabrat. Le T. R. Père Timon,
depuis évêque de Buffalo, prêcha le sermon de circonstance.

Mgr Miles se 'nit aussitôt en route pour son nouveau
diocèse, et pour prendre possession de son siège. Mais quel
diocèse, et quel siège ! Il serait difficile de concevoir un plus
complet dénûment. L'évêque s'y trouvait seul, sans soutien,
sans affection et sans moyens. Il n'y avait pas un seul prêtre
dans le diocèse. Seulement de loin en loin, quelques zélés
missionnaires du Kentucky venaient visiter les quelques
catholiques qui s'y trouvaient çà et là, les fortifier dans la
foi et les consoler par la dispensation des sacrements. Une
ou deux misérables masures, dans un état de ruines désolant,
étaient les seuls endroits dans l'État où les catholiques pou-
vaient se réunir pour assister aux offices. Bien entendu,
l'évêque n'avait aucune résidence et dut prendre pension à
Nashville.

(d suivre)

Le plaisir tue et l'argent peut conduire à tous le vices.
(Père Didon).


